
F. CARLIER fait remarquer que depuis le début de la législature, c’est sa sixième ou 

septième interpellation relative soit à la circulation à Cureghem, soit aux problèmes de 

non-écoute des habitants, soit aux aménagements faits de bac-à-fleurs mal signalés, 

soit de ronds-points qui n’en étaient pas et qui obligeaient à faire marche-arrière, ou 

encore des marquages incompréhensibles sur la chaussée. A chaque fois, elle 

interpellait l’échevine au sujet de la révolte qui grondait à Cureghem. Il y a 2 ans déjà, 

les habitants marquaient leur mécontentement. Pour toute réponse, le Collège lui a ri 

au nez. Maintenant, l’instauration de ce plan « Bad Move » fait éclater la révolte des 

habitants. C’est le paroxysme du manque d’écoute de la part de l’Echevine et de ces 

aménagements dangereux.  

 

F. CARLIER donne lecture du texte suivant : 

F. CARLIER geeft lezing van de volgende tekst: 

 

Le fameux plan « Good Move » a été mis en place en juillet dernier à Cureghem. 

Comme chacun le sait, ce plan provoque l’ire des habitants de Cureghem qui sont 

contraints d’emprunter plusieurs rues pour rentrer chez eux ou en sortir. Le chaos est 

total, ce fameux concept des boucles engendre plus de circulation, plus de pollution, 

dirige les automobilistes vers des rues autrefois plus tranquilles, accroissant de la sorte 

la circulation locale. Le quartier n’est nullement « apaisé », bien au contraire. Comme 

vous le savez, une pétition en ligne a récolté plus de 6.000 signatures. Les difficultés 

rencontrées par les services du SIAMU ne devraient pas vous laisser indifférents non 

plus. 

Les agents du poste SIAMU d'Anderlecht regrettent certains aménagements qui ne 
leurs permettent plus d'intervenir rapidement dans certaines rues. 
Des blocs en béton barrent la route et il est impossible pour les agents de les retirer. 
 
Depuis l’application de ce plan, lors des interventions urgentes, les pompiers sont 
confrontés à un problème majeur, plusieurs points d’accès stratégiques sont 
dorénavant inaccessibles. Cela signifie que les pompiers peuvent voir, de loin, une 
situation d’urgence dans un quartier mais ne peuvent y accéder directement. Ils sont 
systématiquement contraints de faire le tour du bloc pour accéder au point 
d’intervention, ce qui occasionne un stress considérable et du retard dans un métier 
où chaque minute compte. N’oublions pas les difficultés quotidiennes rencontrées par 
les médecins, infirmiers et autres aides à domicile. 
  
Il était question de « quartier apaisé » lors de la création du plan « Good Move » ; 
Cureghem est un exemple du contraire. Sens uniques, impasses, sept nouvelles 
"placettes", des blocs en béton pour empêcher la circulation. Cureghem, première 
expérience de "quartier apaisé" en région bruxelloise et premier fiasco, voilà ce que 
l’on peut en dire ! 
 
Poteaux sciés, panneaux tagués, le plan de mobilité de Cureghem subit un rejet de la 
population. On a bien vu débarquer quelques personnes du « Gracq » pour manifester 
leur soutien au plan, rapidement mises en difficulté par les vrais habitants de 



Cureghem, entendez par là les gens qui y vivent en permanence et qui ne débarquent 
pas pour donner des leçons. 
 
Votre persistance à maintenir ce plan en dépit du bon sens et sans la moindre écoute 

ni le moindre respect pour la population de Cureghem est choquante voire révoltante. 

Voilà maintenant plusieurs années que la révolte gronde à Cureghem au sujet des 

aménagements soi-disant apaisants qui se sont succédé depuis plusieurs années.  

Le Collège a toujours été sourd aux récriminations des habitants, il serait plus que 

temps, je dirais même urgentissime, qu’ils soient enfin écoutés et que l’on suspende 

tout au moins ce plan qui se révèle être un fiasco. 

Notre groupe « MR », en la personne de Monsieur VAN GOIDSENHOVEN, déposera 

une mention en ce sens. 

Ce n’est pas la première fois que le Collège est sourd aux récriminations des habitants 

en matière de mobilité dans d’autres endroits de notre commune, dans des proportions 

bien moindres, j’en conviens, mais cette attitude systématique de fuite en avant est 

insupportable. 

Mes questions sont les suivantes : que compte faire le Collège devant le rejet plus que 

justifié des habitants de Cureghem ? Que compte faire le Collège face aux réserves 

émises par le service du « SIAMU » ? 


